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CHRONIQUE BIBLIOGRAPHIQUE 1982-1983

PAR ROLF AEBERSOLD, BARBARA ROTH ET
CATHERINE SANTSCHI AYEC LE CONCOURS DE
JEAN-ETIENNE GENEQUAND

Avertissement

Les archivistes qui suivent d'annee en annee notre chronique bibhographtquepour-
ront constater que l'ordonnance et le groupement des notices ont ete profondement
modifies, dans le sens d'une adaptation ä la structure et ä la logique des differentes acti-
vites qui sont les notres Les auteurs de la chronique souhaitent que cette modification
soit pergue comme une amelioration.

D'autre part, nous signalons que certaines revues manquent a nos depouillements
l'Archivalische Zeitschrift neparait pas depuis 1980 Quant auxpublications des archives

et bibliotheques de Belgique, dont nousparhons encore dans cette chronique ily a
quelques annees, notre correspondant M Maurice de Tribolet ne les regoit pas regulie-
rement En revanche, nous serions tres reconnaissants aux collegues qui acquierent des

ouvrages et des revues susceptibles d'interesser les archivistes de bien vouloir nous les

signaler au moyen de notices analogues d celles que nous publions ci-apres Toutes les

notices peuvent etre envoyees a la redactrice de langue frangaise

Mile Catherine SANTSCHI
Archiviste d'Etat
Archives d'Etat de Geneve
Case postale 164

1211 GENEVE 3

D'avance merci'

1. Generalites, philosophic et droit des archives

In «Der Archivar» (Jg 36, 1983, Heft 1, Sp 17-34) sind die beiden Eroffnungsvor-
trage zum Berufsbild des Archivars wiedergegeben, wie sie am Deutschen Archivtag
1982 gehalten wurden Wilhelm JANSSEN befasst sich unter dem Titel Archive und
Landesgeschichte mit dem Spannungsfeld Archivar - Historiker. Die Quellensicherung
und -erschhessung sei und bleibe — unabhängig von den methodischen Ansätzen, mit
welchen die Landesgeschichte angegangen werde — primäre Aufgabe der Archive. Die
heute notwendige Uberheferungsbildung durch Kassation oder Auslese bringe jedoch
vermehrte Verantwortung, die nur derjenige voll ubernehmen könne, der selber auch
als Historiker in seiner Region sich betätige Janssen weist auch darauf hin, dass das
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amtliche Schriftgut infolge des Gewichtsverlustes der öffentlichen Verwaltung in der

gesamtgesellschaftlichen Struktur an Informations- und Stellenwert verliere und durch
nichtamtliches Material ergänzt werden müsse. Ein weiteres Postulat ist die Vereinfachung

der Editionsgrundsätze für Quellenpublikationen.

Ottfried DASCHER skizziert unter dem Titel Archivar und Historiker den Standort
des Archivars im Wandel der historischen Interessen und Methoden. Dascher nimmt
das Problem der Kassation zur Veranschaulichung der Spannungen zwischen Archivaren

und Historikern. Die Haltung der Archivare wahrend der Umbruchzeit 1850-1914

zeigt, dass deren Haltung von hoher Verantwortung fur die der Wirklichkeit entsprechende

Dokumentation zeugt. Bereits vor dem Methodenstreit der Historiker setzten
sich die Archivare z.B. für die Sicherung wirtschafts- und sozialgeschichtlicher
Überlieferungen ein. Der Archivar muss seine Eigenständigkeit gegenüber dem Historiker
verteidigen. Dascher betont zum Schluss den Vorrang der Fragestellung (der Historiker)

vor der Quelle. R.Ae.

Am 27.4.1982 verabschiedete in Stuttgart die «Konferenz der Datenschutzbeauftragten
der Lander und des Bundes» die Empfehlungen zur Sicherstellung des Datenschutzes

im Archivwesen. Diese Empfehlungen werden in «Der Archivar» (Jg. 36, 1983,

Heft 1, Sp. 65-70) in vollem Wortlaut wiedergegeben und von einem Kommentar eines

Datenschutzbeauftragten und eines Archivars begleitet. Diese Empfehlungen versuchen

die Kollisionen zwischen den Interessen der Archive und den geltenden
Datenschutzgesetzen von Bund und Landern zu mildern bzw. zwischen beiden Ansprüchen
zu vermitteln und den Weg aufzuzeigen, wie die Archivgesetze in diesem Bereich zu
formulieren wären. Es werden alle personenbezogenen Daten miteinbezogen. Wir
verzichten hier auf die Nennung von Einzelheiten, weil der Interessierte sich den Wortlaut
selber ansehen muss. Immerhin sei erwähnt, dass diese «Vermittlung» zwischen den
«archivfeindlichen» Datenschutzgesetzen und den berechtigten Forderungen der
Archive offensichtlich und mit Hilfe der Datenschutzer gelang und, wie uns scheint,
fur die Archive recht vorteilhaft, weil die Daten der Verfügungsgewalt aller, auch der
abliefernden Stelle, weitgehend entzogen werden und die Archivwürdigkeit des Materials

allein durch die Archive bestimmt werden soll.

Auch eine Art Kommentar zu den erwähnten Empfehlungen bringt Hans-Joachim
HECKER unter dem Titel Neuere Entwicklungen des Daten- und Personlichkeitsschut-
zes im Archivwesen in Bayern («Der Archivar», Jg. 36, 1983, Heft 3, Sp. 263-270). Die
Dringlichkeit von Archivgesetzen wird auch von ihm betont, und er macht Vorschlage
fur deren Inhalt. Er betont den Hinweis von Heydenreuter, wonach aus Sachmitteln
der Verwaltung Objekte der Forschung werden, und leitet davon ab, dass dadurch die
Bedeutung der Daten für den Bürger sinkt. Hecker stellt auch das Persönlichkeitsrecht
dem Grundrecht der Wissenschaftsfreiheit gegenüber. Bei Publikationen mit Verwendung

personenbezogener Daten können Konflikte entstehen. R.Ae.

L'Apergu sur les Archives d'Etat de la Republique populaire de Chine que donne
M. Zhang ZHUONG, directeur general du Bureau des Archives d'Etat de la Republi-
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que populaire de Chine, dans «La Gazette des Archives», No 116 (ler trim. 1982),

p. 30-35, fait sourire: il en ressort que ce pays, qui a fourni aux etudiants de mai 1968 le
modele de la revolution permanente, est en realite le pays le plus conservateur du mon-
de, puisque le 25 avril 1949, des mesures tres severes ont ete prises par Mao Ze Dong
pour la protection du patrimoine archivistique. Depuis, le travail accompli pour la
conservation, l'inventorisation et l'exploitation historique des archives est considerable. La
Suisse, par sa structure federaliste et sa politique du compromis, est ä l'abri de tels-
chocs. Ainsi, son patrimoine archivistique est expose plutot ä la lente erosion de l'indif-
ference et de la negligence, plutot qu'ä des mesures revolutionnaires et drastiques.

C.S.

Pour encourager ses troupes, le chanoine Charles MOLETTE, president de l'Asso-
ciation des archivistes de l'Eglise de France, publie regulierement dans les Bulletins se-
mestriels de cette compagnie les allocutions prononcees en diverses occasions par les

dignitaires ecclesiastiques qui se penchent avec bienveillance sur les archives. Cette fois
(Bulletin No 20, septembre 1983, p. 9-11), c'est le discours prononce par S.S. le pape
Jean-Paul II le 18 octobre 1980 pour l'inauguration des nouveaux locaux de l'Archivio
segreto Vaticano sous la cour de la Pigna, qui retient notre attention. La conservation
et la presentation des archives, temoignages de la vie de l'Eglise, est un acte d'amour de
la verite, done de l'homme et de l'amour de Dieu. Rappeions que cette publication
correspond ä peu de chose pres avec le centieme anniversaire de l'ouverture au public
savant, par le pape Leon XIII, des Archives secretes du Vatican. Dans sa lettre Saepenu-
mero considerantes, du 18 aoüt 1883, le Souverain pontife mettait egalement l'accent
sur le devoir absolu d'integrite de l'historien et sur l'importance des archives comme
source de verite historique.

Pour notre part, nous croyons plus simplement que les archives sont le pilier de la
tradition et de l'institution dont elles assurent la perennite. Dans le cas de l'Eglise ro-
maine, il s'agit bien d'un instrument de pouvoir et d'autorite parmi les plus puissants et
les plus subtils, comme refletant la vie d'une institution fondee en l'Eternite. Mais Dieu
n'en a pas besoin pour se faire connaitre. C.S.

2. Manuels generaux

Sous le titre Les archives, Michel DUCHEIN a traduit en fran?ais et publie le co-
pieux article consacre aux archives, paru en 1980 dans «ALA (American Library
Association) World Encyclopaedia of Library and Information Services». Les divers auteurs
de cet article, formes pour la plupart dans les pays anglo-saxons, abordent successive-

ment la nature, les buts et les principes de l'archivistique, les bases legislatives, la ges-
tion des documents et le tri, le classement et les instruments de recherche, le service du
public, les aspects techniques (c'est-ä-dire essentiellement les bätiments, la conservation
et la restauration des documents, la microphotographie et l'ordinateur), 1'organisation
des archives et la formation professionnelle. Ces 34 pages, parues en 1982 sous les

auspices du Conseil international des Archives (60, rue des Francs-Bourgeois, 75003
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Paris), procurent une information generale, utile pour les debutants et ouvrent une
lucarne sur les pratiques archivistiques essentiellement aux Etats-Unis, au Canada et en

Angleterre. On y deplore toutefois l'absence complete d'une bibliographie. C.S.

Le SCOM (Service Central d'Organisation et Methodes) a publie, ä l'intention des

fonctionnaires franfais, la deuxieme edition d'un manuel tres pratique, intitule La
fonction archives dans les services administratifspublics et prives. II s'agit d'une
introduction ä l'archivistique qui doit permettre aux debutants ou aux inconscients de com-
prendre l'utilite des archives dans un organisme administratif, la necessite et les conditions

d'une bonne gestion de ces archives, ainsi que les principes qui doivent y presider,
et finalement de resoudre quelques problemes concrets elementaires (Paris, SCOM,
1982, ISBN 2.11.080023.2, 118 p.; cet ouvrage est complete par un support audio-visuel
de traitement de texte, destine aux services de formation, soit bände video-couleur
d'une duree de 20 min., soit coffret de 140 diapositives, sonorisees par cassettes). C.S.

3. Organismes internationaux

A qui desire s'informer de l'histoire du Conseil international des Archives, ses structures

actuelles, commissions et groupes de travail, congres et publications, signalons le

rapport d'Eckhart FRANZ presente au 9e Congres international des Archives ä Lon-
dres: Der internationale Archivrat: Vergangenheit, Gegenwart, Zukunft, dans «Archi-
vum», XXIX (1982), p. 155-173.

Le Deuxieme Plan d Moyen Terme 1983 d 1987 du Conseil international des Archives
(Paris, Secretariat du CIA, 60, rue des Francs-Bourgeois, 1983, 2 fois 34 pages avec la
traduction anglaise en tete-beche) enumere par categories toutes les activites du CIA, de

ses sections et de ses divers comites pour les quatre prochaines annees, en tenant comp-
te des themes prioritaires etablis ä la suite d'une enquete aupres des membres du CIA:

1. Problemes archivistiques lies ä la production en masse des documents contempo-
rains (triage, elimination, versements, stockage, y compris 1'organisation des

archives administratives);
2. La mise au point de techniques de restauration ä grand rendement;
3. Le traitement archivistique des documents codes sur ordinateur;
4. L'adaptation des techniques informatiques aux operations archivistiques;
5. Les implications archivistiques de la legislation sur l'acces ä l'information et sur la

protection des donnees;

6. La gestion des institutions d'archives;
7. La formation et la formation continue des archivistes, y compris l'echange de

personnels;

8. La sensibilisation des decideurs et du grand public;
9. L'amelioration des services;

10. La reconstitution des patrimoines archivistiques nationaux.
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1 Bichsei Robert (STA BS, Basel)
2 Roth Barbara (AE GE, Geneve)
3 Fournier Chantal (AEB, Porrentruy)
k Bioesch Paul (olim STA BE, Bern)
5 Hoppe Peter (STA ZG, Zug)
6 Truffer Bernard (STA VS, Sion)
7 Zwicker Josef (STA BS, Basel)
8 Hollenstein Lorenz (StiA, St.Gallen)
9 Guisolan Michel (STA TG, Frauenfeld)

10 Schenker Lukas (K1A, Mariastein)
11 Manz Matthias (STA BL, Liestal)
12 Osecky Jiri (STA SO, Solothurn)
13 Szinnai Robert (FA Ciba-Geigy, Basel)
11* Hübscher Bruno (BiA, Chur)
15 Hertner Rene (STA BS, Basel)
16 Graf Christoph (SBA, Bern)
17 Froidevaux Philippe (AEB, Porrentruy)
18 Stucki Heinzpeter (STA ZH, Zürich)
19 Gössi Anton (STA LU, Luzern)
20 Ziegler Ernst (StadtA, St.Gallen)
21 Maurer Helmut (StadtA, Konstanz)
22 Aebersold Rolf (STA UR, Altdorf)
AA Archivio Amministrativo
AC Archives Cantonales
ACom Archives Communales
AE Archives d'Etat
AEB Archives de l'Ancien Eveche de Bale
ASHK Archiv der Schwestern vom Hl. Kreuz

23 Santschi Catherine (AE GE, Geneve)
2h Götz Franz (KrA Konstanz, Radolfzell)
25 Häusler Fritz (olim STA BE, Bern)
26 Zweifel Josef (STA ZH, Zürich)
27 Wipf Hans Ulrich (StadtA, Schaffhausen)
28 Hausler-Dubler Anne-Marie (olim STA BS und LU)

29 Depoisier Michel (AC VD, Lausanne)
30 Hurni Peter (STA BE, Bern)
31 Wiget Josef (STA SZ, Schwyz)
32 Steinmann Heinrich (BauA d.Stadt Zürich)
33 Haeberli Hans (BurgerB, Bern)
3l* Rüesch Edgar (StadtA, Luzern)
35 Buttlar-Elberberg Gertrud (StadtA, Wiener Neustadt)
36 Brunold Ursus (STA GR, Chur)
37 Lang Karl (SSA, Zürich)
38 Schelbert Urspeter (STA ZG, Zug)
39 Styger Magnus (STA SZ, Schwyz)
hö Gutzwiller Hellmut (STA SO, Solothurn)
1*1 Barth Ulrich (STA BS, Basel)
1*2 Achermann Hansjakob (STA NW, Stans)
1*3 Hungerbühler Hugo (StadtA, Zürich)
1*1* Brüschweiler Roman (STA AG, Aarau)

ASV Archivio Segreto Vaticano
AV Archives de la Ville
BauA Baugeschichtliches Archiv
BiA Bischöfliches Archiv
BurgerA Burgerarchiv
BurgerB Burgerbibliothek

1*5 Glauser Fritz (STA LU, Luzern)
1*6 Bauer Walter (STA SG, St.Gallen)
1*7 Enderle Rudolf (STA BS, Basel)
1*8 Staehelin Andreas (STA BS, Basel)
1*9 Courvoisier Jean (AE NE, Neuchätel)
50 Schmezer Guido (StadtA, Bern)
51 Jacobi Verena (STA TG, Frauenfeld)
52 Hundsnurscher Franz (EBiA, Freiburg i.Br.)
53 Lieb Hans (STA SH, Schaffhausen)
5l* Röllin Stefan (StadtA, Sursee)
55 Noser Othmar (STA SO, Solothurn)
56 Tschumi-Häfliger Hedy (STA BS, Basel)
57 Gröbli Fredy (UB, Basel)
58 Nyfeler Emil (STA BS, Basel)
59 Barras Nicolas (STA BE, Bern)
60 Marquis Andre-Jean (ASV, Roma)
61 Bucher Silvio (STA SG, St.Gallen)
62 Dell' Antorogio Germano (olim AA TI, Bellinzcna)
63 Martig Peter (STA BE, Bern)
61* Kaiser Markus (STA SG, St.Gallen)
65 Oberle Raymond (AV, Mulhouse)
66 Margadant Silvio (STA GR, Chur)

EBiA Erzbischöfliches Archiv
FA Firmenarchiv
K1A Klosterarchiv
KrA Kreisarchiv
LLA Liechtensteinisches Landesarchiv
SBA Schweizerisches Bundesarchiv

67 Faust Pierre Paul (AV, Rouffach)
68 Aeschlimann Trudi (BurgerA, Burgdorf)
69 Hoog Hans (StadtA, Lörrach)
70 Roubik Peter (STA UR, Altdorf)
71 Jecklin-Schmid Ursula (StadtA, Chur)
72 Pictet Robert (AC VD, Lausanne)
73 Guex-Joris Andrä (ACom, Morges)
7I* Ospelt Alois (LLA, Vaduz)
75 Raschle Christian (StadtA, Zug)
76 Bütikofer Alfred (StadtA, Winterthur)
77 Vogler Werner (StiA, St.Gallen)
78 Sigg Otto (STA ZH, Zürich)
79 Helfenstein Ulrich (STA ZH, Zürich)
80 Chapuisat Jean-Pierre (AC VD, Lausanne)
81 Ottnad Bernd (STA, Freiburg i.Br.)
82 Hildebrand Wiborada (ASHK, Menzingen)
83 Arlettaz Gerald (SBA, Bern)
81* Riedl Renate (WA Sandoz, Basel)
85 Sutter Hans (STA BL, Liestal)
86 Mathe Piroska R. (STA AG, Aarau)
87 Keller Willy (olim STA SZ, Schwyz)
88 Steiger Charlotte (STA BS, Basel)

SSA Schweizerisches Sozialarchiv
STA Staatsarchiv
StadtA Stadtarchiv
StiA Stiftsarchiv
UB Universitätsbibliothek
WA Werkarchiv





Un accent particular est mis sur ces activites dans les pays du Tiers-Monde Mais on
peut observer, au vu des themes de nos dernieres journees de travail, que l'Association
des archivistes suisses travaille conformement au Deuxieme plan a moyen terme C'est
amsi que M Jourdain faisait de la prose sans le savoir C.S

4. Histoire des archives

Un des travaux les plus curieux decnts dans la presente chromque est sans doute
Particle de notre ami Willy KELLER, Zur Geschichte des Staatsarchivs Schwyz von 1848-
1976, paru dans les «Mitteilungen des Historischen Vereins des Kantons Schwyz»,
Heft 75, 1983, p 57-128, et decouvert par le plus grand des hasards par l'auteur de ces

lignes au cours d'une errance parmi les rayons d'une grande hbraine d'Emsiedeln
M KELLER a choisi la forme annalistique pour decnre Thistoire de son depot, ce qui
est sans doute la meilleure mamere d'occulter les lignes directrices et d'eviter de porter
des jugements (ou du moins de les dissimuler) Ainsi, seuls les sympathisants compren-
dront l'histoire de ce depot au destin exceptionneb victimes de la politique des Tepoque
de la Repubhque helvetique et sans doute avant, les Archives de Schwyz n'ont pas encore

fim de rassembler leurs fonds, malgre le labeur acharne des archivistes, aides par
quelques moines devoues de l'abbaye benedictine d'Emsiedeln Parallelement a ces dif-
ficultes, on voit se developper, des la seconde moitie du XIXe siecle, le renom du «Bun-
desbriefarchiv», qui devient bientöt un heu de pelennage patriotique au meme titre que
le musee de Guillaume Tell a Burglen Un veritable musee se constitue autour de cette
collection de pactes federaux, la plus complete qui soit conservee dans des archives suisses

Le bätiment, construit avec l'aide de la Confederation, maugure les 1er et 2 aoüt
1936, est decore d'une fresque du pemtre uranais Heinrich Damoth qui donna lieu a de

ternbles polemiques N'importe, ll regoit chaque annee entre vingt et trente mille visi-
teurs et a ce titre est sans doute le depot d'archives le plus frequente de Suisse

La forme annalistique, le recours abondant aux rapports annuel des Archives (dans
le compte rendu sur la gestion du Conseil d'Etat de Schwyz), et par intermittences,
quelques temoignages personnels, nous font entrer dans la vie quotidienne de cet archi
viste a tout faire, conservateur des medailles et monnaies, directeur des musees, amma-
teur des fouilles archeologiques et de la protection des biens culturels, bibliothecaire
cantonal perpetuellement a la recherche de nouveaux locaux, redacteur de la revue his-

torique, ordonnateur des fetes histonques et patnotiques, cette carnere passionnante
d'un archiviste qui fut le monarque absolu des etudes historiques dans son Canton, ne
l'a cependant pas console de l'ingratitude des peuples et des hommes pohtiques. Et
pourtant, n'a-t-il pas eu la meilleure part7 C S

5. Les archives en Suisse

Dans la sene des inventaires des Archives federales suisses, MM Guido HUNZIKER
et Andreas FANKHAUSER presentent Das Archiv der Mediationszeit 1803-1813
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(Bern, 1982, 182 p.). Quelque peu negligee par l'historiographie patriotique de la prece-
dente generation — ä cause de l'etat de dependance dans lequel notre pays se trouvait ä

l'egard de l'Empire napoleonien — cette periode attire aujourd'hui de nombreux cher-
cheurs. Les deux archivistes ont maintenu l'ordre initial des 672 articles de ce fonds,
divise en 5 grandes sections, subdivisees elles-memes en un certain nombre de series

correspondant aux matieres traitees par les deux autorites centrales de la Suisse ä cette

epoque de decentralisation: le Landammann et la diete. L'inventaire de chaque serie

est precede d'une description des competences administratives ou gouvernementales
qu'elle reflete. Le tout est complete d'un fort copieux index et d'une bibliographie qui
comporte meme des chapitres sur le Valais, Neuchätel et Geneve, qui pourtant ne fai-
saient pas partie de la Confederation ä l'epoque de la Mediation. Une des series les plus
abondantes — apres les archives militaires — semble bien etre celle des actes concernant
l'activite de la commission federale de liquidation de la Republique helvetique (mars
1803-decembre 1804) et des dettes de celle-ci. Tels sont les bienfaits de la centralisation!

M. HUNZIKER, qui a dejä donne l'inventaire des archives de la periode dite de la
Diete ou du Pacte federal de 1815 (1814-1848), s'est attaque ä l'inventaire de la periode
de l'Helvetique (1798-1803). On attend avec intetet un inventaire d'une utilite aussi
evidente. C.S.

Remy SCHEURER, Les premieres reconnaissances dans les territoires de l'actuel
canton de Neuchätel (fin XIHe s. - milieu XVe s.), dans «Diabetologie, histoire et
folklore. Melanges offerts ä Ernst Schüle pour son 70e anniversaire», Berne, 1983,

p. 245-260. Bien que rien dans le titre du recueil oü ce travail a paru ne le laisse entre-
voir, nous avons lä un inventaire extremement precis et detaille des plus anciennes
reconnaissances neuchäteloises. Non seulement les philologues, puisqu'une importante
partie de ces textes est en fran?ais, mais aussi les historiens et les historiens du droit de-

vront ä l'avenir tenir compte de ce travail. Les documents repertories datent de 1280 ä

1470. Iis sont munis d'un index par commune. II faut remercier le professeur SCHEURER

de nous faire beneficier ainsi (et ce n'est pas la premiere fois) des travaux qu'il ent-
reprend et fait faire par ses eleves de la Faculte des lettres de Neuchätel. J.-E.G.

6. Documents
6.1 Supports et procedes traditionnels

II ne sera pas indifferent aux archivistes soucieux de la conservation des documents
medievaux de connaitre Les encres noires au Moyen Age (jusqu'ä 1600). Monique
ZERDOUN BAT-YEHOUDA a etudie tres minutieusement, dans le cadre de l'Institut
de Recherche et d'Histoire des Textes, la fabrication des encres aussi bien en Extreme-
Orient qu'en Europe et dans le monde mediterraneen, les recettes extraites de
documents du monde entier, les differentes substances mentionnees dans les recettes, avec
des recherches sur leur composition chimique. II s'agit vraiment d'un ouvrage fonda-
mental et definitif, fonde sur une bibliographie tres abondante et sur de nombreux
manuscrits, qui sera un instrument de travail indispensable au paleographe et au medie-
viste. C.S.
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A l'heure oü les machines ä ecrire mecaniques et meme electriques sont vouees ä la
disparition — l'electronique devenant de moins en moins coüteuse —, il etait temps de

se pencher sur l'histoire de cet instrument qui a entraine des effets profonds dans le sec-

teur tertiaire, sur sa «sociologie», son ou ses utilisations, son avenir. C'est maintenant
en partie chose faite, grace ä un colloque organise par I'Institut fran?ais d'Etude du
Livre en 1980. La lecture des actes de ce colloque, parus en 1982 sous le titre La machine

a ecrire hier et demain, ed. Solin, est passionnante ä plus d'un titre pour l'archiviste:
touchant ä la production de l'ecrit, eile offre matiere ä reflexion et permet de mieux
connaitre les documents recents que nous gerons.

«La machine ä ecrire a gagne ä une forme d'impression peu coüteuse un domaine que
ne pouvaient atteindre ni l'imprimerie du livre, ni Pimprimerie de labeur (celle des

cartes de visite et des tracts): la communication ecrite dans les administrations et les

entreprises. Les dactylos ont evince les 'expeditionnaires', ces employes de bureau qui
recopiaient ä la main. Nous ne comprenons meme plus le terme qui designait ces gens-
lä» ecrit Roger LAUFER dans sa suggestive introduction (p. 8).

La machine ä ecrire fut commercialisee aux Etats-Unis ä partir de 1873. Elle se repan-
dit en France une decennie plus tard, d'abord dans les grandes maisons de commerce
ouvertes sur le commerce international. Des 1890, grace au developpement du papier
carbone, il devint possible de multiplier les exemplaires obtenus en une seule frappe: les

dossiers et archives se gonflent de doubles. Un detail diplomatique important: les

formats s'uniformisent. Le progres n'est pas seulement technique; il s'accompagne de

nouvelles methodes de travail: l'usage de la Stenographie et la pratique de la dictee du
courrier se repandent.

L'enseignement de la dactylographie apparait d'abord, autour de 1890, dans les

ecoles privees de commerce, plus tard dans les ecoles primaires superieures. Des ma-
nuels, methodes pratiques, des revues meme voient le jour des 1900.

Pour retracer l'adoption de la machine ä ecrire dans les administrations, «il suffit de

prendre les series des archives et de les parcourir, pour noter l'apparition du premier
document dactylographie, puis le developpement de ceux-ci au detriment du texte ma-
nuscrit» (p. 22). On peut aussi depouiller les inventaires de mobilier et la comptabilite
des economats. Le tournant semble etre definitivement pris, dans les administrations
etudiees en France, au tout debut du siecle.

Toutes ces informations et d'autres encore — notamment sur les fonctionnaires qui
utilisent les machines (feminisation) — figurent dans la contribution de Bruno DEL-
MAS, L'introduction de la machine a ecrire dans I'administration frangaise (vers
1880-vers 1910), p. 19-27.

Georges RIBEILL (Apergu historique sur le travail de dactylographie, p. 29-51)
presente 1'evolution technique des premieres machines, les grandes etapes qui menent
jusqu'aux machines electriques ä boules, et, partant, 1'evolution de l'utilisation, de

l'organisation du travail du dactylographe, beneficiaire ou victime de tentatives de

rationalisation. Des renseignements sur 1'evolution des caracteres se trouvent dans la
contribution de Rene PONOT, Pica, elite et les autres, p. 143-154.
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Louis GIRAUD expose les possibilites offertes par la nouvelle generation de machines

ä ecrire, les machines ä traitement de texte (Le traitement de texte dans les administrations,

p. 53-67). En decomposant le travail d'un secretariat, Lionel DURAND analyse

la «vie» du courrier administratif jusqu'ä son archivage (Du teleimpnmeur au

courrier electronique, p. 155-168).

Sujet interessant enfin, autant pour les archivistes que pour les bibliothecaires, que
celui developpe par Jacques BRETON: La diffusion par dactylogramme de laparalitte-
rature, p. 79-118, meme si l'auteur ne s'etend pas longuement sur les dactylogrammes
administratifs ou para-administratifs. L'essentiel de sa contribution est consacree aux
publications souterraines litteraires.

Bien d'autres sujets d'interet general sont encore abordes dans ce volume, dont nous
recommandons vivement la lecture. B.R.

6.2 Microfilm

Dans un bref article intitule Microfilme - Aufbewahrung auf Dauer (dans «Archiv
und Wirtschaft», Jg. 16/1 (1983), p. 20-22), Frieder KUHN rappelle quelques soins ä

apporter au developpement des microfilms pour leur assurer une longue vie. Les copies
diazo sont destinees uniquement ä la consultation et se conservent mal. B.R.

6.3 Archives audio-visueiles

6.4 Documents informatiques

7. Organisation d'archives
7.1 Organisation en general

Soucieuse des problemes que posent aux services d'Archives les diverses reformes
administratives que connait la France, TAssociation des archivistes franqais a demande ä

divers collegues de l'etranger d'exposer, dans un numero special de «La Gazette des
Archives» (n.s., Nos 121-122, 2e et 3e trim. 1983, p. 115-181), le fonctionnement des services

d'archives locaux ou regionaux dans leurs pays respectifs, en relation avec les directions

d'archives nationales et les associations professionnelles. C'est ainsi que, dans ce
fascicule intitule Archives et decentralisation a l'etranger, divers auteurs expliquent le

developpement et le fonctionnement des institutions d'archives en Allemagne federate,
dans le Quebec, en Italie, en Espagne, en Grande-Bretagne et en Suisse. Cette publication,

bien qu'elle soit fondee en grande partie sur des lois, des reglements ou des raison-
nements juridiques, ne fait pas double emploi avec les vol. XVII et XIX-XXI de la
revue «Archivum» consacres ä la legislation archivistique, parus en 1967 et 1969-1971. En
effet, les auteurs entrent dans les details concrets du deroulement du travail archivistique,

et exposent avec sincerite les debats juridiques provoques, notamment en Italie,
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par la creation de nouvelles structures regionales. On peut y constater l'importance
croissante, pour la coordination entre les differents organismes s'occupant d'archives,
des associations professionnelles d'archivistes: formations de caractere prive ä l'origi-
ne, le titre de fonctionnaire que portent la plupart de leurs membres leur donne peu ä

peu un caractere officiel. Ainsi leur activite et leurs consultations internes excercent une
influence sur la politique de conservation et de communication des archives, meme si ce
role n'est pas enterine par la loi. C.S.

7.2 Personnel et formation du personnel

Le Rapport sur la situation de la profession lu ä l'Assemblee generale de 1981 de l'As-
sociation des archivistes frangais (dans «La Gazette des Archives», n.s. Nos 117-118, 2e

et 3e trim. 1982, p. 149-158), ajoute au depouillement fait par Herve L'HUILLIER de

l'enquete sur La formation permanente des archivistes frangais (Ibid., p. 90-103), complete

heureusement les rapports publies dans notre dernier «Bulletin» sur revolution du
metier d'archiviste. On y trouvera quelques suggestions et quelques idees nouvelles

pour promouvoir la formation du personnel des archives dans des domaines oil 1'en-

seignement traditionnel ne suffit pas (informatique, droit administratif). C.S.

7.3 Bätiments et equipements d'archives

Le P. Pierre BIZEAU, qui a «pris ä bras le corps les archives ä l'abandon de son
diocese de Chartres», rapporte de maniere circonstanciee sur la Construction d'un depot
pour les archives du diocese de Chartres (dans le «Bulletin», No 20 (septembre 1983) de
['Association des archivistes de l'Eglise de France, p. 33-38. Refusant resolument, pour
des raisons d'ordre canonique, la solution facile qui consistait ä deposer les archives
diocesaines aux Archives departementales, les responsables ont etudie soigneusement et
realise la construction d'un petit bätiment ad hoc, accole ä un grand edifice du XVIIe
siecle, ä l'interieur du quartier protege de la cathedrale. Etabli sur un seul niveau, com-
portant un vaste magasin meuble de compactus, une grande salle destinee au traitement
des archives (tri, classement, restauration et meme Photographie), une salle de consultation

et un bureau, une salle «omnibus» pouvant recevoir les documents et objets he-
teroclites dans un meuble sur mesure et une reserve voütee pouvant etre amenagee en
chambre forte. C'est vraiment une solution optimale, et Particle du P. BIZEAU montre
ä quels resultats peuvent arriver des archivistes bien determines et debrouillards. C.S.

8. Archives privees
8.1. Archives de families

8.2. Archives d'entreprises

A l'occasion du 25e anniversaire de la tres serieuse association des archivistes d'entreprises

allemands (Vereinigung deutscher Wirtschaftsarchivare), Klara von EYLL retra-

31



ce l'histoire et la prehistoire de l'association (25 Jahre VdW: Bilanz - Standort -
Perspektiven, dans «Archiv und Wirtschaft», Jg. 16, Heft 3, 1983, p. 85-96). Plusieurs
firmes allemandes possedaient dejä un service d'archives lorsque la menace de voir
leurs papiers confisques par l'Etat, en 1935, incita quelques chefs d'entreprises ä s'atta-
quer au probleme. Une commission chargee de formuler des directives sur l'archivage
des papiers d'entreprises fut formee en 1939. Hedwig Behrens, premiere presidente de

la VdW finalement fondee en 1957, fut dejä membre de cette commission.

A l'heure actuelle, Tun des points forts de Paction de cette association, qui comptait
235 membres collectifs ou individuels en 1983, reside dans l'organisation de cours de

formation pour archivistes, dont le premier se deroula en 1961. L'organe «Archiv und
Wirtschaft» parait depuis 1967. Sa periodicite actuelle est de trois ä quatre numeros par
an, totalisant environ 120 pages. L'association reunit regulierement ses membres, dont
beaucoup sont rattaches ä des firmes ou institutions etrangeres, pour des journees
d'etude. Ses liens avec la «Gesellschaft für Unternehmensgeschichte», fondee en 1976,

et avec 1' association des archivistes allemands sont etroits. B. R.

Le comite des Archives d'Entreprises du Conseil international des Archives a elabore
un ouvrage qui n'a pas l'ambition d'etre un manuel (ce sera l'etape suivante), mais
constitue une sorte de recapitulation de la situation des archives d'entreprises dans les

pays ayant repondu ä un questionnaire en 1978. Cette situation est bien entendu tres
differente d'un pays ä l'autre (economie ä marche libre ou non, pays en voie de deve-

loppement..).

Le Comite a cherche ä definir et delimiter la notion d'archives d'entreprises (faut-il
inclure uniquement les entreprises industrielles ou egalement les entreprises de services,

par exemple), s'interesse ä la legislation existante, aux types d'institutions oü sont con-
servees de telles archives. Sont evoques aussi — accompagnes de conseils pratiques —
les problemes de classement, de destruction, de microfilmage et d'informatisation,
d'exploitation scientifique de ces archives.

En annexe sont reproduits des documents qui peuvent fournir matiere ä reflexion et

se reveler utiles. Signaions notamment deux tableaux de tri en provenance du Royaume
Uni (p. 127); Business Archives, Studies on International Practices; Committee on
Business Archives of the International Council on Archives, Munich, Saur, 1983.

B.R.

9. Traitement des archives

9.1. Conservation et restauration des papiers et livres

Robin PRICE, dans son article Preparing for disaster, paru dans le «Journal of the

Society of Archivists», vol. 7, No 3, avril 1983, p. 167-172, enumere quelques instructions

pratiques sur la prevention et la lutte contre les incendies, les inondations et les

autres catastrophes qui menacent les archives. C.S.
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La revue des archivistes australiens, «Archives and Manuscripts», vol. 10, No 2, dec.
1982, publie les resultats d'une etude comparative de 6 papiers apres vieillissement arti-
ficiel. Ces papiers repandus en Australie (trois «Standards» et trois designes par leur fa-
bricant comme «permanents-durables»), furent soumis ä differentes mesures et tests
avant et apres leur «cuisson» dans un four: observation des taches chimiques, resistance

au pliage et evolution du taux d'acidite. Meme si les donnees ne sont pas d'une utilite
immediate aux archivistes suisses, puisque nos administrations ne s'approvisionnent
pas en Australie, Particle fait reflechir, et il serait souhaitable de confier ä un institut de
recherche une etude semblable ä effectuer sur les papiers que Ton trouve sur le marche
suisse. Les archivistes pourront alors adresser des recommandations valables aux
administrations et autres producteurs d'archives (LH. BATTERHAM, W.S. HAMILTON,
M.L. WEIGHMAN, A comparative study ofsix writing papers after artificial aging, p.
115-135). B.R.

Suite ä une visite des archivistes d'entreprise allemands ä l'atelier de restauration du
Hauptstaatsarchiv de Stuttgart, Margareta BULL-REICHENMILLER s'est penchee
sur la conservation du papier (Zur Konservierung von Papier dans «Archiv und
Wirtschaft», 16/4, 1983, p. 113-121). Son article constitue un utile rappel des dangers cou-
rus par les documents en papier et des precautions ä prendre. Relevons quelques points:
une climatisation defectueuse peut se reveler particulierement dangereuse; celle des
archives de Stuttgart ayant recemment subi un dereglement, le taux d'humidite etait mon-
te ä 70-75% (temperature 16°); trois semaines suffirent pour faire apparaitre en abon-
dance des moisissures sur les reliures et les liasses. Une fois le degre d'humidite ramene
ä 45%, les documents furent nettoyes ä l'aspirateur. En insistant sur la difficulty d'ob-
tenir I'emploi de papier non ou peu acide (la demande etant trop faible, les producteurs
n'ont pas interet ä inventer des methodes de production en masse, plus rentables. II est

du devoir des archivistes ä la fois de faire pression sur les utilisateurs et d'encourager les

producteurs), l'auteur rappeile l'importance des encres: les copies au papier carbone
s'effacent rapidement; le ruban plastic carbone, qui donne de beaux caracteres tres
nets, connait un succes fulgurant, mais vieillit tres mal: les lettres souvent se detachent
et tombent apres quelques annees dejä sans la moindre manipulation ou intervention
exterieure! II existe pourtant des rubans ä encre en textile qui donnent des resultats
presque aussi bons et beaucoup plus durables. Le Land de Baden-Württemberg a inter-
dit, en 1981, aux greffes, aux notaires et ä son departement des finances I'emploi du
premier au profit des seconds. II est souhaitable que de telles mesures soient prises en
Suisse.

M. BULL accompagne son article d'une liste de fournisseurs et fabricants allemands
de papiers et cartons pas ou peu acides. II serait utile de posseder une telle liste pour la
Suisse. B.R.

Nous recommandons ä tout employe de depot d'archives ou de bibliotheque la lecture

approfondie de Particle de Giles BARBER sur les inondations (Noah's ark, or,
thoughts before and after the flood, dans «Archives, Journal of the British Records
Association», vol. XVI, no 70 (oct. 1983), p. 151-161). Aucun depot, aussi moderne
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füt-il, n'est ä l'abri des degäts d'eau. BARBER consacre le debut de son article ä la
prevention: ce qu'il faut eviter, precautions elementaires ä prendre, information du
personnel, reserves de materiel ä constituer. II passe ensuite ä la marche ä suivre en cas de

catastrophe, en decrivant au passage la methode qui consiste ä congeler les documents
mouilles pour pouvoir echelonner dans le temps leur sauvetage. Ses recommandations
sont tres concretes et pragmatiques. L'auteur consacre enfin quelques paragraphes aux
moisissures.

Deux articles du meme numero de la revue viennent completer celui-ci.

Sous le titre Conservation: why the scientist can help (p. 162-166), David BAYNES-
COPE explique tres precisement pourquoi (et comment) il faut controler le taux d'hu-
midite, la temperature et la lumiere dans les locaux de conservation.

David THOMAS traite pour sa part de la desacidification du mauvais papier, com-
pliquee par les grandes masses de documents ä conserver. Differentes methodes sont en

usage ä l'heure actuelle — chacune presente des inconvenients. L'auteur expose encore
quelques developpements recents de l'art de la restauration. II nous fait part au passage
d'une remarque surprenante: Texistence d'un microfilm peut parfois entramer une
consultation accrue de l'original! Le chercheur, ayant decouvert Tinteret ou meme Texistence

d'un document grace ä sa copie, a recours ä l'original parce qu'un film ne peut
restituer toutes les informations qu'un document recele (aspect materiel, couleurs par
exemple), ou tout simplement parce que la qualite des films est souvent insuffisante
0Conservation: new techniques and new attitudes, p. 167-177). B.R.

9.2. Prearchivage

Le No 119 (4e trim. 1982) de la «Gazette des archives», consacre aux Archives des

administrations centrales est instructif ä defaut d'etre utile. Daniel FARCIS decrit, une
fois de plus, La collecte des archives ministerielles: Les «missions» des Archives nationales

(p. 122-209), c'est-ä-dire cette institution assez pratique, creee dans les annees
cinquante par Charles Braibant, qui consiste ä deleguer dans les ministeres pour une
Periode parfois assez longue, des «archivistes en mission» detaches des Archives
nationales,charges de selectionner les documents destines ä etre conserves dans les archives his-
toriques et de preparer les versements aux Archives. Malgre le peu de moyens materiels
dont ils disposent, ces archivistes en mission peuvent arriver ä de bons resultats
lorsqu'ils font preuve de diplomatic et savent persuader les directeurs et les responsa-
bles des avantages procures par une saine gestion des archives (ordre et gain de place en

particulier). L'historique et les developpements les plus recents de La Cite des archives
contemporaines ä Fontainebleau font l'objet d'une description circonstanciee par Mi-
chele CONCHON, Marie-Odile DUCROT et Jean-Pierre TEIL (p. 210-241). On y re-
tiendra en particulier les difficultes de personnel: personnel d'execution mal forme,
personnel d'encadrement mouvant, et, plus positivement, le developpement des
applications informatiques selon le programme mis au point il y a une dizaine d'annees, la
creation, dans la deuxieme unite de Fontainebleau en voie d'achevement, d'une unite
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entierement consacree ä la gestion informatique des archives, avec acquisition d'un
ordinateur pour les Archives de France et mise au point d'instructions pour la conservation

materielle des fichiers informatiques: hygrometrie, absence de poussiere et de

magnetisme, protection contre l'incendie, regeneration periodique. On passera sans
rien en dire sur les descriptions de l'organisation des archives de divers ministeres
(defense, relations exterieures, etc.) pour signaler un article hautement instructif, tant
pour les historiens que pour les archivistes, de Perrine CANAVAGGIO, Les archives
des cabinets ministeriels et leur collecte: problemes et propositions (p. 266-283). Apres
avoir releve l'interet inestimable des papiers personnels des ministres pour toute etude

sur la politique: «reperage des acteurs, connaissance des points conflictuels, des strategies

des differents partenaires, des alliances, des dates et des niveaux d'accord et d'arbi-
trage...», l'auteur rappeile que depuis le Moyen Age, ä la faveur d'une confusion entre
leur vie privee et leur fonction au service de l'Etat, les ministres emportent avec eux
leurs papiers lorsqu'ils quittent leurs fonctions, et que les textes legaux en vigueur sont
insuffisants pour les forcer ä verser leurs dossiers aux Archives centrales. Elle propose
en consequence de generaliser la pratique du contrat de depot prive, la seule formule
qui garantisse ä la fois la conservation des fonds confidentiels et leur protection. Elle
recommande d'elaborer sur ce point une veritable politique, au-delä de la simple bonne
volonte et du hasard, et de garder en particulier un oeil vigilant sur les archives des di-
recteurs de cabinet, qui ne doivent en aucun cas etre dispersees. C.S.

9.3. Tri, eliminations

Dans une etude tres fouillee, M. Felix HULL presente 1' Utilisation des techniques
d'echantillonnage dans la conservation des archives (Etude RAMP et principes direc-
teurs, Paris, UNESCO, 1981, 77 p.). Un document aussi riche et aussi nuance ne peut
etre resume sans etre trahi. Nous y relevons quelques points qui nous ont particuliere-
ment frappes. L'echantillonnage semble avoir ete le grand espoir d'une generation
d'archivistes envahie par les longues series d'archives en papier, repetitives, et d'un
contenu historique plutöt mince. Cette technique paraissait une alternative valable au
microfilmage coüteux de series entieres, dont la gestion est encore plus malaisee pour
des archivistes disposant de peu de moyens que pour des administratifs ayant de con-
fortables credits. Apres avoir presente les differentes possibilites de selection et

d'echantillonnage avec leurs avantages et leurs inconvenients, l'auteur confesse que
tous les efforts intellectuels investis dans l'echantillonnage par les archivistes ne ren-
contrent que peu d'echos, ou des echos negatifs, chez les utilisateurs. Mais malgre tous
ses defauts, l'echantillonnage statistique aleatoire semble bien etre la seule methode qui
permette de passer les annees difficiles qui nous separent encore d'une gestion integra-
lement informatisee des archives. Les problemes materiels, techniques et scientifiques
qu'il nous pose sont d'ailleurs minimes au regard des problemes ethiques que posera ä

l'archiviste et ä l'historien l'irruption des moyens d'information parfaits et exhaustifs

que 1'informatique mettra ä la disposition des chercheurs.

Plus concretement, nos collegues apprecieront surtout, dans cette publication,
Pappendice contenant des «conseils pratiques concernant les procedures de tri». C.S.
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9.4. Classement, inventaires et repertoires

Mme Frangoise HILDESHEIMER, dans son article intitule Inventaires d'archives et
recherche historique (dans «La Gazette des Archives», n.s., Nos 117-118, 2e trim. 1982,

p. 41-81), plaide pour la confection d'inventaires raisonnes, fondes sur une connaissan-
ce intime non seulement du contenu des fonds, mais des problemes historiques ä tous
les niveaux. Dans revolution actuelle du metier d'archiviste, l'accent doit etre mis sur la
confection de guides consacres non seulement ä la genealogie et aux monographies
locales, mais aussi aux recherches en histoire serielle et au traitement des grandes masses
d'archives contemporaines. C.S.

9.5. Traitement informatique des archives

La bibliographie de Richard KESNER recense 293 titres — malheureusement tous en
anglais — autour du theme «archives et informatique». Les breves annotations accom-
pagnant chaque titre la rendent particulierement utile, car certaines de ces publications
ne sont pas destinees specifiquement aux archivistes (Richard M. KESNER ed.,
Automation, Machine Readable Records and Archival Administration: An Annotated
Bibliography, Society of American Archivists, 1980, 65 pages).

Le manuel de Karl F. Stock, Einfuhrung in die elektronische Datenverarbeitung fur
Archivare, Bibliothekare und Dokumentare, Munich, Saur, 1983, passe en revue dans

un langage simple, les composantes d'un ordinateur, les manieres de I'utiliser, les diffe-
rentes informations que Ton peut y introduire ainsi que la maniere de les introduire, et
les resultats que l'utilisateur peut ensuite en tirer. Les explications sont ä la fois fouil-
lees et facilement comprehensibles, et nous pouvons recommander ce manuel aux
archivistes qui n'ont pas encore ose se plonger dans l'etude de ce nouveau defi aux
archives. B.R.

10. Les archives et le public
10.1. Communication et consultation

L 'utilisation des archivespar le grandpublic constituait Fun des themes de discussion
du 9e Congres international des Archives (rapport de Claire BERCHE, dans «Archi-
vum», vol. XXIX (1982) p. 113-123). L'auteur passe en revue toutes les implications de
l'ouverture des archives ä un public d'amateurs, enumere les possibilites qui existent en
la matiere non sans evoquer les difficultes.

Qu'il s'agisse d'expositions pouvant revetir des formes multiples, de publications,
d'activites educatives adressees ä des enfants ou adultes, de participation ä des «operations

grand public» (mass-medias, Annee des Archives), de collaboration avec d'autres
organismes culturels, ces domaines nouveaux du travail de I'archiviste necessitent un
grand investissement en temps, des talents particuliers; s'ils sont seduisants, ils ne doi-
vent pas faire oublier ä I'archiviste ses täches plus traditionnelles.
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La participation ä Taction culturelle peut se reveler benefique, aux yeux de Mme
BERCHE, ä deux egards: les amateurs ainsi touches peuvent concourir ä la collecte
d'archives privees et de documents illustrant la vie quotidienne qui echappe aux verse-
ments administratifs; d'autre part, «les autorites de tuteile, plus sensibles au role de
diffusion culturelle qu'ä Taspect de conservation et classement, accordent aux archives un
interet et des moyens accrus» (p. 123). B.R.

Dans une synthese instructive presentant les developpements recents des relations
entre archivistes et chercheurs, Michael ROPER rappelle d'abord la multiplication des

nouvelles orientations de Thistoire, dont Tarchiviste doit se tenir au courant: The
academic use of archives, dans «Archivum», vol. XXIX (1982), actes du 9e Congres
international des Archives, p. 27-45. II est bon de se souvenir que les archives doivent gene-
ralement leur ouverture ä leur usage par les universitaires. Or, on assiste ces dernieres
annees ä une intensification de cette utilisation, dont les consequences sont multiples,
non seulement sur les documents eux-memes, mais aussi sur la marche des institutions:
les places de travail commencent ä manquer dans les Salles de consultation; il faut
augmenter le personnel pour le transport de quantites de documents plus considerables.

L'utilisation des sources est tres differenciee suivant la periode de specialisation de

Thistorien. Un medieviste travaillera des journees d'affilee sur un parchemin. Mais
Tactuel «boom» sur Thistoire contemporaine entraine la consultation de series entieres,
de grandes quantites de documents, souvent en papier de mauvaise qualite. Pour les
series le plus souvent utilisees, Tarchiviste doit envisager le remplacement de Toriginal par
des microfilms de consultation.

L'auteur souligne une lacune dans la formation des historiens contemporaneistes (il
pourrait ajouter: de bien des archivistes) pour ce qui est de la diplomatique des

documents recents de Tadministration; de surcroit, pour bien orienter les chercheurs,
Tarchiviste doit etre un excellent connaisseur de Thistoire de Tadministration des XIXe et

XXe s. ROPER insiste sur la necessite de confectionner de bons guides et inventaires (ä
Tavenir, beaucoup de chercheurs se contenteront probablement de commander des

microfilms par correspondance); c'est Tarchiviste qui connait le mieux la serie administrative

qu'il a classee; il est souhaitable qu'il mette ces connaissances ä la disposition
des chercheurs sous forme d'inventaires commentes ou d'exposes.

Pour terminer, l'auteur se penche sur le nouveau «defi aux archives», la croissance
exponentielle des masses de documents. II passe en revue les differentes solutions: enre-
gistrement sur bandes d'ordinateur des renseignements se trouvant sur des supports tra-
ditionnels, solution ä Theure actuelle impraticable car la preparation des donnees est

trop longue et coüteuse. Le remplacement par microfilms n'est rentable que si la disparity

dans les formats, les couleurs d'encre, l'etat de conservation n'est pas trop considerable.

II est souhaitable que Techantillonnage, dont les criteres peuvent etre multiples,
se realise avec l'aide d'experts historiens et statisticiens. ROPER formule ici une idee
interessante: les series volumineuses seraient stockees dans des locaux peu coüteux, et

leur existence largement portee ä la connaissance des historiens. Apres une duree X, on
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procederait ä revaluation de l'usage qui en a ete fait, et suivant les resultats, les archives

opteraient pour le microfilmage, un grand ou un petit echantillonnage, ou la
destruction pure et simple. B.R.

Au chapitre de la communication et de la consultation des documents, il convient de

tenir compte de toutes les publications relatives ä la protection des donnees, qui n'est
pas sans consequence pour l'exercice de notre metier. Nous renvoyons done non seule-

ment aux articles de fond qui ont paru dans le present bulletin, mais encore aux analyses

que donne M. AEBERSOLD de deux articles publies sur ce sujet dans la revue «Der
Archivar», sous le No 1 (Generalites, Philosophie et droit des Archives) de la presente
chronique.

10.2 Recherches

Le volume des actes de la Journee d'etude sur l'histoire du livre et des documents
graphiques, tenue ä Valenciennes le 17 novembre 1981, sur La Carte manuscrite et im-
primee du XVIe au XIXe siecle (sous la direction de Frederic BARBIER, München,
New York, etc. K.G. Saur, 1983, 132 pages) sera plus utile aux historiens qu'aux archi-
vistes. Les differentes etudes qui le composent concernent avant tout la production des

cartes dans le Nord, le Nord-Est de la France et des Pays-Bas meridionaux, dont les

Atlas, publies aux XVIe et XVIIe siecles, ont pourtant une portee europeenne et meme
mondiale. Le principal apport de ce recueil touche ä l'histoire de la cartographie et de la
geographie, au developpement de la notion de frontiere et des methodes de connaissan-
ce et de reperage du paysage. Plus proches de nos soucis speeifiques d'archivistes sont
les articles de l'abbe Roger DESREUXMAUX, De l'utilite des arpenteurs du XVIIIe
Steele (p. 99-115) et de Monique PELLETIER, L'acces aux collections historiques car-
tographiques en France (p. 117-127). Le premier decrit le Statut des arpenteurs en Flan-
dre franpaise, leurs conditions de travail, revolution de leurs methodes, puis tente
d'etablir une typologie des plans cadastraux et debouche sur une analyse critique de

l'apport de ces documents ä la connaissance historique. La seconde enumere les repertoires

nationaux et internationaux de collections de cartes et plans et insiste sur la necessity

du respect des fonds dans l'archivage de ce type de documents, pour comprendre la

genese et la portee historique des plans.

Voilä des etudes stimulantes, qui nous donnent l'occasion de rappeler le bei ouvrage
collectif publie en 1980 par le Musee Savoisien ä Chambery, Le Cadastre Sarde de 1730

en Savoie (244 p., ill.), qui decrit minutieusement les methodes de travail des arpenteurs
du XVIIIe siecle dans nos regions. Mais il manque encore une etude qui devrait etre de-
terminante pour le territoire suisse, celle du developpement de l'arpentage dans les ter-
res dependant de la ville de Berne des la fin du XVIIe siecle: tant il est vrai que les

meilleurs geometres et commissaires ä terrier employes par la Republique de Geneve au
XVIIIe siecle sont originaires du Pays de Vaud et de Suisse alemanique. C.S.

Dans les «Cahiers d'Histoire» publies par les Universites de Lyon II et III, Grenoble
II, Clermont-Ferrand, Saint-Etienne et Chambery (t. XXVIII, 1983, no. 1, p. 29-49),
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Denise TURREL s'est livree ä une etude sur Les debuts des registresparoissiaux dans le
duche de Savoie au XVIe siecle. Les registres remontent par endroits jusqu'au debut du
XVIe siecle. La legislation des dues de Savoie sur ce point est originale. Elle date de

l'epoque de Philibert-Emmanuel et a ete promulguee dans le cadre de la reorganisation
generale des Etats de Savoie apres leur reconstitution par le traite de Cateau-Cambresis.
Les lois civiles ont ete renforeees par les reglements ecclesiastiques, notamment dans le
diocese de Geneve, ceux de l'eveque Claude de Granier (1582). II faut toutefois observer,

sur la base des Statuts synodaux anterieurs et des proces verbaux de visites pastorales

du XVe siecle, que l'Eglise, au moins dans nos regions, a cherche ä imposer aux eures

la tenue de registres notamment pour les baptemes et les communions. II est vrai que
les registres qui ont pu etre etablis au Moyen Age ne sont conserves que tres exception-
nellement. C.S.

Avec un certain retard, mais pour soulager notre conscience, nous signalons ici l'im-
portant manuel de Gildas BERNARD, Guide des recherches sur l'histoire des families
(Preface par Jean FAVIER, Paris, Archives nationales, 1981, 336 pages). Sans doute,
comme l'auteur le remarque lui-meme dans son introduction, il existe dejä dans les pays
francophones de bons ouvrages sur la methodologie de la recherche genealogique et

biographique. Mais, sans chercher ä les refaire ou ä les corriger, il se propose «plus mo-
destement, d'etablir un releve des differentes categories de documents qui permettent
de mener des recherches genealogiques et biographiques en France, en indiquant oü ces

documents se trouvent et comment on peut y avoir acces». En fait, cet ouvrage est une
veritable somme, qui montre la variete, la portee, les limites aussi des sources du travail
genealogique. Et lorsque les possibilites de l'etat civil et des registres paroissiaux de

baptemes, mariages et deces sont epuisees, que de pistes nouvelles, auxquelles seul un
archiviste chevronne peut donner acces! Des ouvrages de ce genre devraient etre multiplies:

par eux, les utilisateurs des archives apprennent ä ne depouiller que les documents
utiles, tout en ameliorant leur rendement et la qualite de leurs recherches. Ainsi, un tel
guide concilie excellemment les deux exigences apparemment contradictoires du travail
d'archiviste: conserver et communiquer. C.S.

Au reste, les registres de baptemes, mariages et deces peuvent avoir bien d'autres usages

que la reconstitution d'histoires familiales. C'est ce que notre collegue Jean-Pierre
CHAPUISAT expose avec maestria pour le canton de Vaud en decrivant (dans la «Revue

historique vaudoise», 91e annee, 1983, p. 31-56) Les registresparoissiaux echenilles
de leurs genealogies, c'est-ä-dire toutes les notes inscrites par les pasteurs en marge de

leurs registres jusqu'en 1821. Ces notes touchent ä la morale chretienne, ä la poesie, ä la
topographie de la paroisse et du cimetiere (avec dessins et plans), ä l'histoire des bäti-
ments, aux evenements de la vie paroissiale ou meme de l'histoire vaudoise, aux
reglements concernant les enterrements ou la tenue des registres, aux phenomenes atmos-
pheriques ou celestes. On y trouve des renseignements utiles pour l'archeologie, la
Philologie, l'heraldique et la sigillographie, l'histoire economique et d'autres disciplines
encore. Ecrit pour un large public de curieux, cet article devrait inciter les specialistes ä

ouvrir l'oeil sur les documents et ä diversifier les questions qu'ils leur posent. C.S.
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